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Adresse   Île Cézembre   | Accès   Avec la Compagnie Corsaire : aller 12 h 40 (12 h 10 
en juillet et août), retour 18 h, tél. 08 25 13 81 00, compagniecorsaire.com   | À savoir 
  La BD  Cézembre  de Nicolas Malfi n retrace la bataille de Saint-Malo de 1944. Une 
mine d’informations historiques. 

 Cézembre
  L’île aux bombes

   Il y a ceux qui rejoignent Cézembre avec leur propre embarcation 
(catamaran, vedette, zodiac…) et les autres, qui passent par les bateaux 
de la Compagnie Corsaire. Une fois débarqués, ils s’éparpillent sur 
cette terre îlienne à la recherche de grand large, de soleil, d’air marin 
et d’histoires. Ils ont l’impression d’être des Robinson à quelques 
encablures de la cité corsaire.

 Pour beaucoup, Cézembre est une redécouverte. Pendant long-
temps (de 1945 à 2017), une bonne partie de l’île (au-dessus de la 
plage) était fermée au public. Elle était truff ée d’obus, de mines, de 
munitions et de bombes de la Seconde Guerre mondiale – on y comp-
tait d’ailleurs 2 000 cratères. Mais après quelques années de déminage 
par la Marine nationale, elle est aujourd’hui divisée en deux zones : la 
verte, ouverte au public, et la rouge, toujours interdite.

Cézembre est l’île la plus importante de la baie, à 4 kilomètres 
de Saint-Malo et 3,5 kilomètres de Dinard. Les promeneurs vont 
et viennent sur une longueur d’environ 750 mètres pour une lar-
geur maximale de 250 mètres. Ils se reposent sur la plage la mieux 
exposée de la région (avec celle des Ébihens) où se trouve un bon 
restaurant, Le Repaire du Corsaire, qui a été tenu durant de longues 
années par une fi gure locale à la voix de stentor, Franck Meslier. 
Décédé en août 2020, il avait animé l’adresse durant 28 ans. Après 
avoir dégusté un homard et bu avec modération, direction le sen-
tier balisé de 800 mètres clôturé de part et d’autre pour observer les 
belles demeures dinardaises, les remparts de Saint-Malo, le fort de 
la Conchée et le phare du Grand Jardin. En chemin, les promeneurs 
découvriront des vestiges de la Seconde Guerre mondiale comme des 
blockhaus, la faune (dont le goéland, le pingouin torda et le fulmar 
boréal) et la fl ore de Cézembre. Pour la petite histoire, Cézembre fut 
le site le plus bombardé au kilomètre carré durant la bataille de la 
libération de l’Europe (20 000 bombes larguées par les Américains).   

 18  __
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Adresse   Île de Guernesey   | Accès   Condor Ferries depuis le port de Saint-Malo   | À savoir 
Un autre Français célèbre, le photographe Arsène Garnier, s’est installé un temps à Guernesey. 
Il a réalisé plusieurs portraits de Victor Hugo et de sa famille dont il était proche. 

 Guernesey
  Un morceau de France anglais

   Les îles de la Manche sont des « morceaux de France tombés à la mer 
et ramassés par l’Angleterre » d’où leur nationalité complexe. « Les 
Jersiais et les Guernesiais ne sont certainement pas anglais sans le 
vouloir, mais ils sont français sans le savoir », écrivait dans  Travail-
leurs de la mer  Victor Hugo, le plus célèbre des Français de Guernesey.

 En se rendant pour la première fois (ou la énième fois) à Guerne-
sey, on se rend compte que l’infl uence française est partout. À Saint 
Peter Port, la ville est parsemée d’inscriptions en français. Sur l’une 
des places principales, des bâtiments publics portent des mentions 
françaises (« édifi é par les États », « poids de la reine »). Dans l’église 
toute proche, c’est le même son de cloche… « En attendant la bien-
heureuse résurrection, ici reposent les corps de dame Marguerite 
Le Marchant et de William Le Marchant », peut-on y lire dans 
un français impeccable. Plus haut dans le vieux quartier, on tombe 
sur deux inscriptions gravées dans la pierre où on déchiff re « gar-
çons » et « fi lles » (sans doute pour indiquer l’entrée de deux écoles). 
Non loin, l’église Notre-Dame-du-Rosaire est une enclave française. 
Cette mission catholique fut fondée en 1793. Son autel, off ert par 
le général de Gaulle, fut consacré bien plus tard par deux fois, le 
4 août 1963 et le 4 juillet 1968.

Partout dans l’île, les maisons sont baptisées par des patronymes 
qui sentent bon l’Hexagone. On retiendra : « Vue de l’Est », « L’Écume 
de Mer », « Saint-Suliac », « Chanson de la Mer », « Chenonceaux » 
« Chez nous » et « Sable d’or ». Mais évidemment, Hauteville House 
reste le lieu le plus français, et pour cause ! La maison de Victor Hugo 
(propriété de la Ville de Paris et rénovée par les bons soins de Fran-
çois Pinault) est truff ée de poèmes en français dans le texte. Dans le 
jardin de la demeure, on peut ainsi lire : « Immensité dit l’être, éternité 
dit l’âme ? », une citation tirée des  Contemplations . Guernesey reste 
assurément la plus française des îles Anglo-Normandes !   
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Adresse   26 avenue Aristide-Briand, 35400 Saint-Malo   | Transports en commun   Bus 3/4, 
arrêt Aristide-Briand   | Horaires d’ouverture   La maison ne se visite pas, mais l’extérieur vaut 
tout de même le coup d’œil   | À savoir   La gare de Saint-Malo est un endroit à découvrir pour 
son concept de gare-jardin. 

 Le pavillon en mosaïque
  Le travail du facteur Cheval servannais

   Derrière son simple portail de bois, ce pavillon en étonne plus d’un. 
Érigé au n° 26 de l’avenue Aristide-Briand, il dénote dans le pay-
sage des villas balnéaires caractéristiques de la cité corsaire. Entière-
ment recouvert de mosaïque, il est l’œuvre d’un certain Pierre Pillon, 
maçon de son état et artiste amateur. Comme le facteur Cheval en 
son temps, l’artisan a mis des années pour construire sa « petite 
folie » sur un terrain acheté en 1922. À force d’abnégation et d’obs-
tination, il a reproduit des scènes de la vie quotidienne malouine et 
des panoramas bretons. « C’est une belle représentation du Saint-
Malo d’autrefois », assure un promeneur, croisé au hasard devant 
la construction.

 En scrutant les détails ici ou là avec attention, les afi cionados de 
la cité corsaire reconnaîtront la tour Solidor, le port de Saint-Suliac, 
le Mont-Saint-Michel, les remparts ou encore la cathédrale. Ils se 
réjouiront d’apercevoir à nouveau des laboureurs – qui rappellent les 
œuvres du peintre de Barbizon, Jean-François Millet –, des ramas-
seurs d’algues, des pêcheurs, mais aussi la poissonnière de Cancale. 
Passionné par le travail du mosaïste rennais Odorico, Pierre Pillon 
s’en est sans doute fortement inspiré au fi l de sa création et de ses 
moments perdus. Mais étonnamment, il n’a jamais été très fi er de ses 
œuvres. Il n’en a signé qu’une. Cet artiste de l’Art brut est décédé en 
1956 à l’âge de 87 ans. 

La propriétaire actuelle occupe la maison de Pierre Pillon depuis 
1955, qu’elle a achetée en 1961. Après avoir restauré la façade avec 
sa famille, elle souhaite conserver la demeure telle quelle. « Il ne faut 
pas qu’elle soit un jour détruite pour laisser la place à de nouvelles 
constructions. Dans le quartier, c’est déjà arrivé plusieurs fois », expli-
qua-t-elle dans une interview donnée au  Pays Malouin . La mairie et 
la préfecture se seraient engagées pour ne pas la démolir – on croise 
les doigts.   
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Adresse   12 place Chateaubriand, 35400 Saint-Malo, www.hotel-univers-saintmalo.com   | 
Transports en commun   Bus 1/2/6/8/9/10/11, arrêt Intra-Muros   | Horaires d’ouverture 
  Tous les jours de 7 h à 2 h   | À savoir   Dans Intra-Muros, la galerie Gwen et Dodik rassemble 
des céramiques originales issues des contes et légendes de Bretagne (10 rue du Boyer, 
35400 Saint-Malo). 

 L’Univers
  Là où prennent vie les légendes

   Situé sur une place populaire de la cité corsaire, l’Univers est sans 
doute l’un des établissements les plus insolites de la ville. Derrière 
sa grande façade et sa terrasse chauff ée, même l’hiver, il cache une 
salle historique avec comptoir en bois, tables basses et décorations 
marines. Les murs sont tapissés de maquettes et de photos nautiques 
où l’on reconnaît de vieux matelots, des cotres et des galions. Toute 
l’histoire maritime de la région se dévoile sous nos yeux par le petit 
bout de la lorgnette.

 Car l’Univers est l’endroit où les skippers de la Route du Rhum ont 
l’habitude de boire un dernier verre avant le départ, et où les journa-
listes de tous bords tentent de glaner des scoops auprès d’aventuriers 
au courage épatant et à la tête bien faite. À chaque édition de cette 
course au large, les soirées sont arrosées, festives et insolites. Des 
spectacles où l’on entend des chants marins et les dernières anecdotes 
des navigateurs en solitaire. Dans cet estaminet, on a vu Laurent 
Bourgnon et Florence Arthaud veiller jusqu’au bout de la nuit. On 
y a croisé l’ancien présentateur de  Th alassa , Georges Pernoud, qui 
discutait avec l’écrivain Jean-François Deniau. Loin des plateaux de 
télévision, les belles histoires se racontent en direct au gré des pintes 
et autres boissons aux eff ets euphorisants.

Lors du festival Étonnants Voyageurs, l’Univers est tout aussi 
fréquenté, mais par un public assez diff érent. Lieu de tous les pos-
sibles, de tous les rendez-vous, il abrite débats littéraires, rencontres 
et conférences. On y a vu Ella Maillart, l’une des premières naviga-
trices devenues écrivaines. 

L’Univers est un bar de légendes qui a su évoluer avec le temps : 
réservé auparavant aux seuls amarinés dans les temps de tempête, il 
est devenu la tanière des élèves des lycées tout proches dès les beaux 
jours revenus. Peut-être rêvent-ils de glorieuses traversées par-delà 
les océans… 
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